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d’Ottawa, est commencée hier, à 
cette église. Le révérend Père 
Nichols en est le prédicateur. Les 
exercices sont suivis par un très 
grand nombre de fidèles. La retraite 
pour les canadiens-français de la 
môme paroisse commencera dans 
le mois de novembre prochain.

M. l'abbé Charbonnier, curé de 
l’Ange Gardien, a ét. administré, 
hier soir, à l’hôpital général, rue 
Water. M. l’abbé Agnel, de Ayl­
mer, a été appelé auprès de lui, 
cette nuit.

par acclamation,Terrebonne qui, 
l’avait déjà élu membre du parie. 
ment, aux élections générales de 
1867, et le ré-élut de nouveau, par 
acclamation, aux élections de 1172, 
de 1874 et de 1878.

Il fut assermenté membre du 
Conseil Privé, comme ministre de 
la milice et de la défense," en octo­
bre 1878. Mais, conformément aux 
strictes injonctions de son médecin, 
iJ résigna sou portefeuille de mi­
nistre de la milice, le 15 januier 
1880 et accepta celui de président 
du Conseil, que le mauvais état de 
sa santé le força de résigner aussi, 
le 8 novembre 1880.

11 fut appelé au Sénat le 30 sep­
tembre 1882. Conservateur en po­
litique, il fut favorable à un traité 
de réciprocité avec les Etats Unis 
qui aurait été assis sur des bases 
équitables et à un taiif sagement 
protecteur.”

L’HONOHABLE M. CARONLE CANADA V
I

Nous détachons d’une correspon­
dance adressée au Progrès de l’Est, 
les lignes suivantes que nos lecteurs 
de la capitale qui connaissent bien 
l’honorable M. Caron, liront sans 
doute avec plaisir :

Ou n’est pas plus affable, on n’est 
pas plus sérieux. D’autres font des 
etudes sur la politique, lui eu avait 
la vocation. C’est ainsi que s’ex­
pliquent ses succès précoces et 
l’amitié que lui porte sir John A. 
Macdonald, le plus grand politicien 
de notre pays, l’un des grands poli­
ticiens du monde entier. Sir Hector 
Langevin est également fier de 
l’avoir pour collègue.

L’amitié d’un grand homtli est un 
bienfait des dieux. Et grands houv 

ils le sont, ceux qui ont fait la 
Confédératio î et fondu le monu 

it d’airain de la constitution. Ii 
n’est rien d’aussi majestueux dans 
notre histoire.

Mais je voulais vous dire tout 
simplement, que le dîner du 19 
août offert par M. Caron à sir John, 
à la Rivière du Loup, a été réussi 
par le choix des convives d’abord, 
la discrétion ensuite, l’harmonie, 
la franche gaité et surtout par les 
aveux, les déclarations d’amour...

Avez-vous appris que sir John a 
mêlé le nom de Rn-I aux mots 
doux de la fin 1 qu’il l’a reconnu 
comme entremetteur de sa politi­
que avec
Ouest ? qu’il a avoué hautement ses 
services, qu’il l’bo ’ore de son ami­
tié et que d’avance il lui mesure 
une récompense nationale et 
lui voue déjà ne reconnaissance 
politique pour les trav_ux qu’il 
accomolit en ce moment sous la 
direction et avec l’entier bon vou­
loir du gouvememc it d’Ottawa ?

R y a dix ans, Riel était mis à la 
porte du parlement, à Ottawa, 
le fouet des fanatiques d’Ontario ; 
Il vous en souvient n’est ce pas ? 
Dans dix ans, que d'eau passe dans 
la rivière 1

Riel le meurtrier ! l’assassin 1 le 
brigand 1 est devenu médiateur ! 
quasi sauveur !

Est-ce de l’eau qu’il a fallu pour 
cela ? Non ; il a fallu de la modéra­
tion, de la générosité, une étude 
calme des besoins de la nation, de 
la patience, de la grandeur d’ame 
supportés par le talent, il a fall.i sir 
John, sir Hector et beaucoup plus 
qu’on ne le croit, i'hon P. A. Caron.

A. Dendelbt.
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DE DETAILM. le docteur Duhamel, député 
du comté d’Ottawa, est arrivé, 
samedi, d’un voyage jusqu’à Mani- 
waki ou Notre-Dame du Désert. 
Notre reporter s’étant adressé à M. 
le docteur Duhamel pour avoir un 
rapport sur cette partie du pays, M. 
le député du comté d’Ottawa a ré­
pondu avec bienveillance aux ques­
tion qui iui ont été posées.

EVENTE M. l’abbé J. A. Plan tin, autrefois 
du diocèse le Montréal, est arrivé, 
à Ottawa, la semaine dernière. Il 
exercera le saint ministère à la 
basilique et est fixé à l’évêché.
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me PETITES NOTES I“ Bien que familier depuis long­
temps avec cette partie du pays, a 
dit M. Duhamel à notre reporter, 
j’ai été agréablement étonné de 
l’augmentation des défrichements 
dans les divers cantons, le long de 
la Gatineau, et de la bonne culture 
qu’on y fait. J’ai trouvé toute la 
population joyeuse de l’abondance 
do la récolte. Les moulins à farine 
de Wakefield, Aylwin, Wright, 
Norlhfield et Aumond ne peuvent 
suffir à moudre le blé que les colons 
y apportent. Plusieurs colons 
m’ont assuré que le rendement du 
blé dépasse 30 pour un et les autres 
grains et légumes sont de belles 
qualités et en abondance. J’ai cons­
taté ce fait à l’exposition agricole 
du haut de la Gatineau qui a eu 
lieu, jeudi, le 2 oc.obre courant, 
au canton de Wright, à laquelle j’ai 

le plaisir d’assister. La société 
d’agriculture a un terrain de huit 
acres, deux magnifiques salles et 
nr1 lieu du ron de l’exposition une 
tribune en forme de kiosque, pour 
les juges, les officiers de la société et 
les invités. C’est ce que j’ai vu de 
mieux dans le genre, dans les cam­
pagnes d’Ontario et de Québec. 
J’ai vu là des chevaux, du bétail, 
des moutons, des cochons, des vo 
laides de races supérieures et amé­
liorées, et dignes de figurer dans 

expositions provinciales et de 
la PuLsarce.

Les grains, les légume*, les fruits, 
les produits de la laiterie et les 

de fantaisie étaient de

Toutes nos marchandises sont marquées à moins du prix coûtantSir John A. Macdonald partira, 
samedi, pour l’Angleterre où il se 
rend pour affaires semi-privées. Sir 
John sera absent pendant cinq ou 
six semaines.

Lord Claude et lord George Ha­
milton, frères de lady Lansdowne, 
se sont embarqués sur le Parisian, 
samedi matin pour retourner en 
Angleterre.

M. Cutbbert, M. P., vient d’inten 
ter contre Mme Jones, de Bjrthier, 
une action pour $68,000, montant 
du prix de vente de manoir et de la 
seigneurie de Berthier.

Sir Hector Langevin partira, de­
main, pour Barrie, près du lac 
Simcoe, Ont., pour y faire la pose 
de la pierre angulaire de nouveaux 
édifices publics. On prépare une 
grande réception à l’honorable mi­
nistre.

Le Monde annonce que monsieur 
le docteur Edouard Desjardins, qui 
est déjà allé à Rome au sujet de la 
question universitaire, et qui était 
chargé des intérêts de l’école de 
médecine Victoria, est reparti ces 
jours derniers pour la Ville-Eter­
nelle.

A Sherbrooke, le grand jury a 
trouvé matière à procès sur les 
deux chefs d’accusation portés 
contre la femme Ward, de Caple- 
ton. Cette femme est accusée, ou 
le sait, d’un double empoisonne­
ment : celui du nommé John Both- 
well et de son propre époux Well 
ington Ward en janvier dernier.
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BCOUVERTES EN LAINE, la 
paire : $1 25, $1 50, $1 75, $2 00, 
$2 25, $2 50, «2 75, $3 00, $3 50, 
$4 00, etc., etc.

TOILES A NAPPES, la verge : 
18c, 20c, 25c. 30c, 35c et 40c.

COTONS & TOILES A DRAPS, 
la verge : 18c, 20c, 25c, 30c, 35c, 
40c, etc.

SERVIETTES, la pièce : 3c, 4c, 
5c, 7c, 10c, 12Jc, 15c, etc.

Conditions Comptant.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
UlVISION D’EST.

Meublier, Menuisier,

i AVIS AUX ENTREPRENEURS.
DES SOUMISSIONS cachetées, (compre- 
,nt les plans et devis), adressées au sous- 

faites séparément et portant reapcc-

auffage. 
livicres, P. Q ; ’’ 

appareil de chauf- 
te de Sherbrooke,

SlISMX, Ottawa,
nosst toujours heureux d’en- 

travail que ce soit, L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
BNTRB

OTTAWA ET MONTREAL

i signé, faites séparément et poi 
tivement les suscriptions suivantes 

Soumission pour appareil de ch 
bureau de poste de Trois-Riviô 
(2) “Soumission 
fage, bureau de post 
P. Q.;” et (31 “Soumission 

chauffage, . 
t..” seront 

VENDR 
pour le par 

Copies des plans 
propose de chauffe 
vrages requis 
qui désirent soumissi 
devront indiquer Vf 
leur appareil, 
détaille.

Les sou

éparation de Maisons
I ouvrages

première qualité et en abondance. 
Il faut voir de ses yeux cette im­
portante région pour avoir une 

des ouvrier). , 1(jéè de sa valeur et quand elle aura
ST son chemin de fer elle sera la plus 
ML, prospère de la vallée de l’Ottawa.

,a SML La population a bien hâte que la 
* compagnie du chemin de fer se 

mette à l’œuvre sérieusement ; elle 
‘ ne peut pas comprendre pourquoi 

avec un octroi en terre de six mille 
acres par mille du gouvernement 
de Québec* et un autre octroi de 
trois mille "trois cents piastres en 
argent du gouvernement fédéral, 
la compagnie n’ait pas trouvé plus 
tôt les capitaux nécessaires pour 
construire ce chemin sans retard.

Si les directeurs actuels tardent 
quelque temps encore à faire 
cer une entreprise aussi favorable, 
le bien public de cette importante 
région agricole, forestière et mi­
nière exigera qu’ils fassent place à 
d’autres plus actifs.

> sortes pour, Cham- 
, Salon et Salle à 
\angcr. 
ic £oin, par 
étents, et à

pojir appareil 
e dô Cornw

(3) “Soumi
je. bureau de poste dô Cornwall, 

seront reçues à ce bureau jusqu’à 
tEDI le 19 d’OCTOBRE prochain, i 
parachèvement de ; travaux susdits.

lices que l’on se 
mémoire des ou- 

>nt fournis aux personnes 
issionner. Ces dernières 

arrangement, etc., de 
fournir uu uévis bien

missionnaires devront se rappeler 
soumissions doivent être faites 

ouïes imprimées et signée

de
Arrangement» d’ete commen­

ça ni Lundi, 11 Août 1881.
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LE LIEUTENANT-GOUVER­

NEURRES KQDERÈS. des ôdifi

BRYSON, GRAHAM &„ tie.,
153 et 154, rue Sparks.;

gja®
TAIil-ZAD DIB HRB.

1 NOUVELLES RELIGIEUSESNous avons raison de croire au­
jourd’hui que l’honorable M. Mas- 

succèdera à l’honorable M, 
Robitaille comme lieutenan'-gou- 
verneur de la province de Québec. 

Voici quelques notes biographi- 
sur le futur lieutenant-gou-

iiveoteurs •
oüe & de.,

Monseigneur Langevin a fait 
l’instruction, hier soir, à la basili­
que. Sa Grandeur a parlé du Ro­
saire et des avantages que l'on ob 
tient à le réciter. Monseigneur a 
ensuite donné la bénédiction du 
saint Sacrement. Sa Grandeur est 
repartie aujourd’hui pour Québec.

445)• i/Hiaae Ottawa.... 15-

fï$ Arr. à Montréal... 558r les formules imprimées et 
î soumissionnaires mêmes.
Chaque soumission doit être accompagnée 

d’un cnôque do banque accepté payable à 
l’ordre de l'honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con­
trat lorsqu’il en sera reouis, ou s’il ne com­
plète pas l'ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis­
sions n’auront pas été acceptées.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
ni aucune des soumissions.

Par ord

5 00Laisse Montreal.. 008 00Brevets iVInventa* 
7àbnque,, Marques 
rrce et de Bois 
responds ata aux Et#v- < 
rro et eu France,
ÏGLLiE à Oie,,
Chambre Victoria,..
cou des Brevets, 

OTTAWA, Owt.

ques 
verneur :

“ L’honorable Louis François 
Rodrigue Masson, conseiller privé, 
est le quatrième des fils de feu 
l’honorable Joseph Masson, et le 

l’honorable Edouard

if ltâoArrive à Ottawa. 3025|

D'ELEGANTS CHARS PALAIS 
boni attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.A l’église St Jean-Baptiste, hier, 
fête de Notre-Dame du Rosaire a 
été célébrée avec grande pompe. 
La grand’messe a été chantée 
d’après le rite dominicain, le 
révérend Père Jutteau a pro­
noncé le sermon à la grand’messe 
et le révérend Père Pallier à l’office 
de l’après-midi. Il y a eu aussi à 
la cérémonie de l’après-midi pro­
cession solennelle de la statue de 
la sainte Vierge.

Le chant aux offices du matin 
et du soir a été très beau. Le chœur 

la direction de M. Charbon-

avan
frère de feu 
Masson, conseiller législatif.

“ Il naquit à Terrebonne, P. Q., 
le 7 novembre 1833, fit ses premiè­
res études classiques aux collèges 
des Jésuites de Georgetown et de 
Worcester, Etats-Unis, et les com­
pléta au college de Saint-Hyacin­
the P. Q.

w II épousa, en 1856, Louisa Ra- 
chelle, fille cadette de feu le Rente 
uant colonel Alexander Mackenzie, 
et petite fille de feu Rodrick Mac­
kenzie, un ancien conseiller du 
Bas Canada, et l’un dus associé; de 
la Compagnie des pelleteries du 

Eue décéda le 24

Connection à Montréal avec les trains 
do chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points do la Nouvelle-Angleterre.1

i

plus basse,

F. H. ENNIS, 
Secrétaire. La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitte Ottawa à 11.35 pm 
“ “ Arr. à Toronto àj
“ du jour quitte Toronto a

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 8 septembre 1884.

CO.Ali sujet de cette histoire qui a 
paru sur quelques journaux que M. 
Thomas Ghapais, rédacteur du 
Courrier du Canada, aurait été sur 

' le point d’entrer dans le gouverne­
ment de Québec, voici ce que nous 
lisons dans ie Courrier même :

Il paraît que le rédacteur du 
Courrier a couru, sans aucunement 
s’en douter, le danger infiniment 
éloigné de devenir un personnage. 
Nous voilà en plein roman u’est-ce 
pas?

8.45 am 
9.00 an.

“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.50 am

Chars palais élégants sur les trains du 
-lu jour. Chars dortoirs omptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m h’s Fail, poui 
irockville et le chemin de fer du Grand 
t ronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
md Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toronto pour tous lot 
points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table du 
déport des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets. 

mr 42 RUE ELtilJV . *MX 
GEO. W. HIBBARD, 

Assistani-Agent-Général des Passagers.
ARCHER BAKER,

Kurtntendant-généra.

i
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Boutique § Barbier
sous
liedu a chanté avec un grand succès 
la messe de l’abbé Sieli, et dans 
l’après-midi un 0 Saiutans et ie 
Tantum ergo de Lambillotte.

Les solistes ont été mesdemoi­
selles Barbeau, Larue, Poirier, 
Souhères, MM. Napoléon La-ue, J. 
B. Soulières, E. Lavoie et Joseph 
Larue. Madame Lavoie tenait l’or­
gue et n’a épargné aucune peine 
dans la préparation des choeurs et 
de la musique.

La quête faite le matin, pour 
faire exécuter le erépissage du 
sanctuaire a produit la somme de 
$120.

►n «
O

Nord Ouest, 
juillet 1874.

“ H fut admis au barreau de sa 
province en 1859.

“ Il a tenu depuis octobre 1802, 
une commission dans la milice des 
volontaires canadiens, et le 21 
août 1863, il a été nommé major 
do le district militaire, poste qu’il 
a résigné en janvier 1868.

“ Il a servi sixr les frontières lors 
de la première incursion fénienne, 
en mars 1866, et a été au service 
actif durant toute Ja” dernière in­
cursion, la même année. Il fut 
fait lieutenant-colonel en 1867.

“ En 1874, il fut élu maire de

our Oiseaux Follac GRAVEL 2$
ONus. 32 et 34 BUE IOBK

OTTAWA.
a

•n
g

«9AVEâDUüE Quelle que soit l’invraisemblance 
du fait, le rédacteur du Courrier se 
défend énergiquement d’avoir ja­
mais visé à d’aussi hauts destins. 
Eli dépit de tous sus defauts, qu’il 
adnn t volontiers, il n’a pas encore 
perdu la tète, et ceux qui le con- 

, naissent lui rendront cette justice 
xju’il est totalement incapable de 

!- nourrir des prétentions aussi foli­
chonnes.

onneur d’annoncer au public d’Ot- 
en général que ie viens dfouvrir une 

/elle boutique de barbier à l’adresse ci- 
mentionnée. Toute en remerciant mes 

breuses pratiques d’autrefois je m’«m- 
presse de solliciter de no 
nage leur assurant d'a 
tout en mon pouvoir ço 
pleine et entière satisfactio 
passé. Je donne une attention toute parti­
culière à la coupe de cheveux des enfants.

FELIX GRAVEL, 32 et 34, Rue York.
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La rut aite pour les fidèles irlan­
dais du la paroisse Saint-Joseph

W. C. VANllOliNB,
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